
QUI A LE DROIT DE VIVRE DANS LA PRÉSENCE DE DIEU ?

Psaume 15; Apoc. 21:1-4

Chers frères et soeurs en Jésus-Christ,
On dit que savoir poser les bonnes questions est un signe d’intelligence.  C’est un signe qu’on a déjà une 
certaine compréhension de ce qui est important.  Si on ne pose pas les bonnes questions, c’est plus difficile 
de trouver les bonnes réponses.  Le Psaume 15 pose la bonne question.  Une question qui touche à notre 
identité profonde et à notre but dans la vie.  Si nous voulons savoir qui nous sommes et pourquoi nous 
vivons, nous devons nous poser cette question.  Nous sommes au coeur de la raison pour laquelle Dieu nous 
a créés.  Nous sommes au coeur de notre vie rachetée en Jésus-Christ.  Voici donc la grande question:  Qui 
a le droit de vivre dans la présence de Dieu?


 1.
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 3.
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1.
 La question

V. 1:  “Éternel!  qui séjournera dans ta tente?  Qui demeurera sur ta montagne sainte?”  La question nous 
semble étrange.  Combien de fois avons-nous posé cette question à Dieu la semaine dernière?  Il faut 
comprendre le contexte de l’Ancien Testament.  Dieu avait donné l’ordre à Moïse de construire une tente 
spéciale.  C’est là où le Tout-puissant rencontrait son peuple.   Plus tard, Salomon a construit un temple à 
Jérusalem, sur la montagne de Sion.  C’était l’endroit choisi par Dieu pour habiter au milieu de son peuple.  
À l’époque de David, la situation est ambiguë.  Il y avait deux lieux d’adoration, sur la colline de Gabaon et 
à Jérusalem, là où David a transporté l’arche de l’alliance.  Nous ne sommes pas certains lequel des deux 
endroits est visé par le verset 1.  Mais une chose est claire:  c’est l’endroit spécial où Dieu a choisi d’habiter 
pour y être adoré.  Notre Dieu aime vivre en communion avec son peuple.  Il vient marcher avec nous, il 
nous parle, il nous écoute.  Aujourd’hui, on peut aller à bien des endroits dans le monde pour adorer Dieu 
en Église.  Mais dans l’Ancien Testament, Dieu avait choisi d’être adoré à un endroit bien précis.

Mais quand David pose cette question, il ne pense pas seulement au culte d’adoration.  Quand nous venons 
adorer Dieu, nous retournons ensuite chez nous après le culte.  David ne pense pas à s’en retourner.  Il se 
demande:  “Qui demeurera sur ta montagne sainte?”  Il ne s’agit pas seulement de venir pendant une heure 
ou deux et ensuite s’en retourner.  Il y a l’idée de venir s’établir là où Dieu a choisi d’être adoré.  Pour 
David, c’était le désir le plus cher de son coeur: Vivre tout près de Dieu pour demeurer avec lui!  Ps. 84:2:  
“Combien tes demeures sont chéris, Éternel des armées!”  Est-ce là le désir le plus cher de nos coeurs?  
Habiter avec Dieu!  Il nous a faits pour vivre avec lui.  Il nous a créés pour l’adorer et pour trouver notre 
plus grande joie dans la communion avec lui.  Voilà le but de notre vie.  Dieu est la source du bonheur.  
Dans sa présence, il n’y a pas de mort, pas de douleur, pas de frustration.  Auprès de lui, c’est la vie, la paix, 
la joie dans toute sa plénitude.  Beaucoup de gens cherchent la paix, la sécurité, le bonheur, mais au 
mauvais endroit.  La question posée par David souligne la chose la plus importante au monde:  Habiter avec 
Dieu!  Vivre en communion avec le Seigneur de l’univers!

Remarquez, c’est sa tente; c’est sa montagne sainte.  Dieu est le propriétaire.  C’est donc lui qui décide qui 
seront ses invités.  C’est lui qui établit les conditions d’admission.  Notre pays a des exigences pour 
admettre quelqu’un qui n’est pas citoyen canadien.  Le ministère de l’immigration établit des critères 
précis.  Mais Dieu a des exigences bien plus élevées.
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Dans l’Ancien Testament, seuls les prêtres pouvaient entrer dans la tente de la rencontre.  Mais David ne 
pense pas aux prêtres.  Quand ils entraient, ils étaient très occupés.  Ils n’avaient pas la permission de 
relaxer ni même de s’asseoir.  Ils devaient tuer des animaux, couper des animaux en morceaux, brûler de 
l’encens, asperger avec du sang, préparer du pain, mettre de l’huile dans les lampes, etc.  Aussitôt qu’ils 
avaient terminé, il fallait sortir au plus vite.  Ils n’avaient pas la joie de se reposer dans la présence de Dieu.  
“Éternel!  qui séjournera dans ta tente?  Qui demeurera sur ta montagne sainte?”  Personne sur terre à 
cette époque n’avait le droit de vivre en présence de Dieu, pas même les prêtres.  Quels sont donc les 
critères d’admission?

2.
 La réponse

La réponse donnée aux versets 2 à 5 est saisissante, elle est même écrasante.  La liste de conditions contient 
dix qualités morales qui se résument en trois mots:  la sainteté parfaite.  Qui pourra habiter avec Dieu?

1.  C’est “celui qui marche dans l’intégrité”.  “Intégrité”  signifie être complet, sans reproche.  Une 
personne intègre est vraiment ce qu’elle prétend être devant Dieu, en toutes choses.  Parfois on dit:  “Lui, 
c’est une bonne personne, mais il est dur avec sa femme.”   “Elle, c’est une bonne personne, mais elle 
néglige sa maison.”   “C’est un bon gars, mais il est paresseux.”   “C’est une bonne fille, mais elle est jalouse 
et envieuse.”   Au fond, ces personnes ne sont pas tout à fait intègres et complètes.  Qui peut demeurer sur la 
montagne sainte de Dieu?  Celui qui n’a aucune tache à son dossier.

2.  “Il pratique la justice”.  Il est honnête et droit.  Il est actif à mettre en pratique ce qui est juste.  Il rend 
service dans l’Église.  Il aide les pauvres.  Tout ce qu’il fait est bien.

3.  “Il dit la vérité selon son coeur” ou plutôt “il dit la vérité dans son coeur.”   Nos coeurs sont toujours en 
conversation avec nous-mêmes.  Celui qui a le droit d’être invité par Dieu a un coeur toujours rempli de 
vérité.  Il pense uniquement à ce qui est vrai.  Il désire ce qui est bien.  Ses intentions sont toujours bonnes.  
Son coeur est pur.

4.  “Il ne calomnie pas de sa langue.”  Il ne dit pas du mal des autres.  Il n’abaisse pas les autres pour 
pouvoir s’élever.  Il protège la réputation de son prochain.

5.  “Il ne fait pas de mal à son prochain.”  Il ne fait rien pour offenser les autres ou leur causer du tort.  
C’est un bon voisin digne de confiance.

6.  “Il ne jette pas le déshonneur sur ses proches.”  Il ne se moque pas de son entourage.  Il ne rabaisse pas 
les autres pour les humilier.  Il ne montre pas de signe d’impatience envers son mari, sa femme ou ses 
enfants.

7.  “Il repousse celui qui est méprisable à ses yeux, mais il honore ceux qui craignent l’Éternel.”  Il ne fait 
pas l’éloge d’une vedette de cinéma qui vit dans l’immoralité.  Il n’accroche pas sur sa porte le poster d’un 
chanteur rock qui encourage la drogue ou la violence.  Il s’intéresse plutôt aux missionnaires ou aux 
hommes de Dieu qui ont marqué l’histoire de l’Église.  Ce qui est mal aux yeux de Dieu le répugne; ça ne 
l’attire pas du tout.  Il aime se tenir avec des gens qui aiment Dieu.

8.  “Il ne se rétracte pas, s’il fait un serment à son préjudice.”  Lorsqu’il s’engage, il tient parole, même si 
ça lui coûte un sacrifice.  Il ne dit pas:  “Oui, c’est vrai, j’avais promis, mais je ne savais pas ce que ça 
impliquait.”   Il est fidèle à sa promesse.
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9.  “Il ne prête pas son argent à intérêt.”  Lorsqu’une personne a besoin d’aide, il ne profite pas de la 
situation.  Il n’est pas égoïste.

10.  “Il n’accepte pas de présent contre l’innocent.”  Il refuse de causer une injustice à quelqu’un pour un 
gain financier.  Il se soucie plus des gens que de l’argent.  Bref, il est parfait comme notre Père céleste est 
parfait.

“Éternel!  qui séjournera dans ta tente?  Qui demeurera sur ta montagne sainte?”  Seulement ceux qui ont 
toutes ces qualités.  Les autres ne sont pas admis.  Ps. 5:4:  “Le mal ne séjourne pas auprès de toi.”  La 
maison de Dieu est propre et ne doit pas être contaminée par le péché.  Sa montagne est sainte et doit le 
rester.

Oui, c’est un psaume tellement écrasant.  Si nous examinons honnêtement nos pensées, nos paroles, nos 
actions, qui parmi nous pourra dire:  “J’ai parfaitement vécu la vie décrite dans ce psaume la semaine 
dernière.  Je remplis les exigences nécessaires pour pouvoir vivre avec Dieu”?  Nous sommes pécheurs par 
nature.  À chaque jour, nous n’arrivons jamais à vivre une telle vie.  Qui a le droit de vivre dans la présence 
de Dieu?  Personne.  Le Ps. 14, juste avant, a dit:  “Tous sont égarés, ensemble ils sont pervertis; il n’en est 
aucun qui fasse le bien, pas même un seul.”  Que faire alors?  Est-ce qu’il n’y a pas d’espoir pour nous?  
Oui, il y a de l’espoir.  Le Ps. 15 est également un psaume réconfortant parce qu’il nous parle de Jésus.  
Remplacez le “il”  par Jésus, et vous avez la réponse!  Jésus est la réponse de Dieu à la question posée par 
David.  Qui d’autre que Jésus a marché dans l’intégrité et pratiqué la justice pleinement?  Qui d’autre que 
lui a toujours dit la vérité dans son coeur, sans calomnier avec sa langue?  Il avait un coeur pur.  Il a aimé 
son prochain en toute chose, sans jamais lui faire du mal.  Il ne s’est pas laissé acheter par des pots de vins, 
même si au début de son ministère Satan lui avait offert tous les royaumes du monde.  Il a pris un 
engagement pour son peuple et il ne s’est pas rétracté, même quand il a senti l’angoisse approcher.  Il a été 
fidèle à son serment jusqu’à donner sa vie pour nous.  Il était parfait comme son Père céleste est parfait.  Le 
Ps. 15 est exactement le portrait de Jésus.

Et qu’est-il arrivé après sa mort?  Son Père l’a ressuscité et l’a fait monter au ciel.  Il est entré dans la 
présence de Dieu.  Son Père l’a reçu à bras grands ouverts!  Sur sa montagne sainte!  Hébreux 9 nous dit 
qu’il est entré dans le sanctuaire céleste pour nous.  Où est Jésus aujourd’hui?  Au ciel, dans la glorieuse 
présence de Dieu, en permanence!  Dans la joie et la communion avec son Père!  Oui, Jésus est 
l’accomplissement du Psaume 15!  Et la merveilleuse nouvelle de l’Évangile, c’est que, par la foi, nous 
sommes unis à lui.  Nous sommes en Jésus-Christ!  Qu’est-ce que ça veut dire concrètement?  Ça veut dire 
deux choses:  Un réconfort et un appel.

D’abord, nous avons un grand réconfort, celui de vivre avec Dieu.  Jésus et entré dans le sanctuaire 
céleste avec son sang pour nous a fait entrer avec lui!  Et alors, Dieu ne voit plus nos péchés, ils sont 
effacés.  Et Jésus est aussi entré avec sa justice, alors Dieu nous voit justes et parfaits.  La justice de Jésus 
est devenue la nôtre.  2 Cor. 5:21:  “Celui qui n’a pas connu le péché, il l’a fait devenir péché pour nous, 
afin que nous devenions en lui justice de Dieu.”  Chacune de ses pensées pures, chacune de ses bonnes 
paroles, chacune de ses décisions sages, chacune de ses actions justes, chacune de ses promesses tenues, il 
les a vécues pour nous, à notre place.  Elles sont mises à notre compte, comme si nous les avions faites.  Il 
est impossible de comprendre le Ps. 15 à moins d’abandonner notre propre justice et de recevoir celle de 
Jésus par la foi.  Courons vers lui, dans nos luttes, dans nos faiblesses, avec nos péchés, sans aucune 
crainte.  Le Ps. 15 nous fait voir une barrière infranchissable, mais à la lumière de Jésus, la porte est grande 
ouverte.  Hébreux 12:  “Vous vous êtes approchés de la montagne de Sion et de la cité du Dieu vivant, la 
Jérusalem céleste.”  Entrons et vivons dans la merveilleuse présence de Dieu.  Goûtons avec joie à sa 
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présence dans nos vies.  Il n’y a plus de distance entre Dieu et nous.  Le Saint-Esprit est venu habiter en 
nous.  Nous vivons avec lui dans la relation la plus intime qui soit.

Nous avons aussi un appel très grand, celui de vivre dans la sainteté.  La description d’une vie parfaite 
d’après le Ps. 15 deviendra un guide pour notre vie.  Si nous sommes accueillis à bras grands ouverts sur sa 
montagne sainte, est-ce que nous n’allons pas chercher à devenir saints?  Si nous sommes unis à Jésus, est-
ce que nous n’allons pas chercher à lui ressembler?  1 Pi. 1:15:  “Mais de même que celui qui vous a 
appelés est saint, vous aussi devenez saints dans toute votre conduite.”  Matt. 5:48:  “Soyez donc parfaits, 
comme votre Père céleste est parfait.”  Nous avons un très grand réconfort, mais aussi un très grand appel.

Certains d’entre nous reçoivent bien le réconfort, mais négligent l’appel.  On devient alors paresseux et 
négligents.  Au lieu de s’améliorer, on piétine ou on régresse.  On prend la vie chrétienne à la légère.  
D’autres parmi nous comprennent bien l’appel, mais oublient le réconfort.  On devient alors triste et 
découragé.  La vie chrétienne devient un lourd fardeau.  Le réconfort et l’appel doivent rester en équilibre.  
À chaque jour, courons vers Jésus pour le remercier d’avoir accompli le Ps. 15 à notre place.  Réjouissons-
nous de cette communion bénie que nous avons dans la merveilleuse présence de Dieu.  Et à chaque jour, 
courons vers Jésus pour lui demander pardon de ne pas être encore cet homme juste et parfait du Ps. 15.  
Demandons-lui sa force pour qu’il nous aide à le devenir un peu plus à chaque jour.

Nous avons vu la question.  Nous avons entendu la réponse.  Il reste la promesse.

3.
 La promesse

Le Psaume 15 se termine par une toute petite phrase qui contient une grande promesse.  V. 5b:  “Celui qui 
agit ainsi ne chancellera jamais.”  Chanceler signifie être ébranlé par le jugement de Dieu.  Ps. 10:4,6:  “Le 
méchant dit avec arrogance:  il ne punit pas!...  Il dit en son coeur:  Je ne chancellerai pas, je suis à l’abri 
du malheur.”  Eh bien non!  Les méchants seront fortement ébranlés, ils vont chanceler et tomber.  Ceux 
qui sont exclus de la présence de Dieu subiront la colère de Dieu pour toujours.  Mais celui qui pratique la 
justice ne chancellera jamais.  Il ne sera jamais secoué.  Il ne subira pas la condamnation éternelle.  Jésus, le 
juste, ne chancellera jamais.  Il a déjà subi la condamnation à notre place.  Et maintenant, il est au ciel, dans 
la merveilleuse présence de Dieu.  Rien ne pourra le secouer ni le renverser à cause de sa justice.  Et tous 
ceux qui sont unis à lui par la foi ne pourront jamais être ébranlés au jour du jugement.  Ils seront protégés 
par leur Sauveur.

Cela ne veut pas dire que nous ne sommes jamais ébranlés.  Parfois nous chancelons, nous avons des doutes 
ou des questions.  Nos vies sont ébranlées par des problèmes ou des malheurs.  Mais le Rocher de notre 
salut nous aide et nous soutient.  Regardons à Jésus.  Comptons sur sa promesse.  Quelle est sa promesse?  
Apoc. 21:2-4:  “Je vis descendre du ciel, d’auprès de Dieu, la ville sainte, la nouvelle Jérusalem, prête 
comme une épouse qui s’est parée pour son époux.  J’entendis du trône une forte voix qui disait:  Voici le 
tabernacle de Dieu (ou la tente de Dieu) avec les hommes!  Il habitera avec eux, ils seront son peuple, et 
Dieu lui-même sera avec eux.  Il essuiera toute larme de leurs yeux, la mort ne sera plus, et il n’y aura plus 
ni deuil, ni cri, ni douleur, car les premières choses ont disparu.”  Ce jour-là, le Psaume 15 sera 
parfaitement accompli.  Nous vivrons dans la merveilleuse présence de Dieu pour toujours.  Nous serons 
rendus parfaitement semblables à Jésus.  Ce sera la joie, la paix et le bonheur parfait pour toujours.  
Réjouissons-nous et comptons sur sa promesse.  Amen.

Paulin Bédard
St-Georges, 6 juillet 2008
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